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À l’école, 
le numérique a des 
effets délétères
Dans le roman de Aldous 

Huxley, Le Meilleur des mon-
des, on tente initialement de 
former les cerveaux à l’aide 
d’un logiciel de répétition 

d’informations. C’est l’hypnopédie. 
Pendant le sommeil, les cerveaux re-
çoivent les données à mémoriser. 
Mais comme “on ne peut apprendre 
une science à moins qu’on ne sache 
pertinemment de quoi il s’agit”, l’ex-
périence pédagogique s’avère un 
échec. Cependant, elle permet l’éla-
boration du logiciel d’endoctrine-
ment en mesure, lui, de transmettre 
les réflexes conditionnés nécessaires 
au fonctionnement social.

Toutes proportions gardées, la nu-
mérisation de l’enseignement mise 
en place aujourd’hui reproduit ce 
schéma.

Puisque le savoir est dans le télé-
phone et que des applications con-
çues par des professionnels permet-
tent d’apprendre tout seul, dispen-
sons les profs du rôle de passeur de 
savoirs et formons-les à devenir des 
coachs de la pédagogie numérique.

Les profs, coachs par le numérique
De la sorte, on inscrit enfin l’école 

dans le XXIe siècle et on résout le pro-
blème de la formation des ensei-
gnants ainsi que celui de leur pénu-
rie. Dès lors, on peut aussi rogner le 
financement de l’enseignement. 
Puisque les élèves sont désormais in-
vités à travailler en autonomie sur 
des applications tellement perfor-
mantes, on peut en effet diminuer 
l’encadrement pédagogique et moins 
se soucier de sa qualification.

Cette logique est aujourd’hui pro-
posée par les géants du numérique 
désireux d’investir le marché éduca-
tif et de former de nouveaux consom-
mateurs. Il est à craindre qu’elle ne 
s’impose à la faveur d’un lobbying 
pressant et de la dépendance aux 
écrans qui s’est développée. Déjà, l’on 
a vu des écoles “Steve Jobs” s’implan-
ter aux Pays-Bas et l’on voit chez 
nous des écoles signer des partena-
riats avec la marque à la pomme pour 
travailler sur tablettes. À l’heure du 
tout-à-l’écran, tout est fait pour com-
plexer l’école qui voudrait conserver 
son tableau à la craie, ses feuilles de 
papier et ses profs qualifiés.

Devant une logique si persuasive et 
culpabilisatrice, l’enseignant ne pou-
vait jusqu’ici qu’opposer un scepti-
cisme expérimental fondé sur l’ob-
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